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LE projet de loi !ixant les ressources et lescharges de l'État pour l'année 2016 a étéadopté le jeudi 8 octobre 2015, en Conseilde ministres. Outre la baisse de 25,2 mil‐liards de francs par rapport à la loi de !i‐nances recti!icative de 2015, ce projet debudget 2016 offre des informations quiincite à l'optimisme. Et ce, malgré lesaléas et incertitudes inhérents au fonc‐tionnement de toute économie. D'abord, ce texte qui !ixe les recettes etdépenses de l’État, montre que le gouver‐nement s'est fondé sur des hypothèsesplutôt prudentes. On peut ainsi constaterque les prévisions de croissance des au‐torités en 2015, tout comme les princi‐pales mesures de résilience à la crise en2016, épousent les cadrages macro‐éco‐nomiques des institutions internatio‐nales, à l'exemple du Fonds monétaireinternational.L'autre fait saillant de ce projet de budgettient au maintien du programme d'inves‐tissement. « La programmation des dé-
penses d'investissement servira
principalement à la poursuite de la mise en
œuvre du Schéma directeur national d'in-
frastructures et à la réalisation des chan-
tiers liés à la Coupe d'Afrique des Nations

(Can 2017)», indique le communiqué !inaldu Conseil de ministres. Ces dépensesd'investissement s'élèvent à 562,8 mil‐liards de francs. Généralement, en période de crise ou decontraction budgétaire, les recommanda‐tions des économistes et !inanciers pu‐blics incitent à couper de manièredrastique dans les budgets d'investisse‐ment, de maintenir uniquement le fonc‐tionnement. Cette démarche estsuicidaire et permet d'enrôler le paysdans un cercle vicieux. Sans un investis‐sement, pas de création de richesses. Etdonc, des perspectives de récessions éco‐nomiques encore plus fortes.  En consacrant 21,43 % du budget aux dé‐penses d'investissements, le gouverne‐ment af!iche une ferme volonté et donneun signal au maintien de la création desrichesses. Il reste à prendre les disposi‐tions pour que cette manne alimente lesrouages !inanciers internes au Gabon. Etles travaux relatifs à la Coupe d'Afriquedes nations 2017 sont une bonne oppor‐tunité pour muscler la trésorerie des PME/ PMI locales.

Projet de budget 2016 : un signal pour la
création des richesses

Idées et Conjoncture

Par Innocent M'BADOUMA

L'URGENCE l'impose. Celundi, les pilotes (res‐ponsables) des proces‐sus qualité de la sociétéGabon Port management(GPM), se retrouvent ausiège de la direction gé‐nérale de cette entre‐prise, sis à Owendo.Deux raisons principalesjusti!ient ce rendez‐vous: maintenir l'espritd'équipe des pilotes etcopilotes de processus,qui s'est consolidé pen‐dant la formation, voircomment diffuser rapi‐dement l'esprit du main‐tien de la certi!icationIso chez les 110 collabo‐rateurs opérationnelsqui manquent d'infor‐

mations, avoir uneconnaissance partagéedes indicateurs perti‐nents de mesure de laqualité, etc. Et, surtout,formaliser les élémentsde réponse permettantd'établir la symbioseentre les responsablesde processus qualité et lepersonnel opérationnel. Cette rencontre est undes engagements prispar les pilotes des pro‐cessus et le comité deprocessus au terme de laformation en manage‐ment des systèmes qua‐lité, tenue jeudi etvendredi derniers à l’hô‐tel Étoile d'or de la Sa‐blière. Les pilotes etcopilotes de processussont plutôt con!iants : «
Il est hors de question que
nous perdions le certi!i-
cat. A partir de lundi,
jusqu'aux jours de la cer-
ti!ication et même au-

delà, nous devons pour-
suivre le travail de
groupe», a lancé l'und'eux. 
« Le pari est tenable. Il
existe une volonté au ni-
veau de la direction géné-
rale et des pilotes des
processus. Lesquels res-
ponsables ont les outils
pour passer avec succès
l'épreuve de la certi!ica-
tion dans quelques
jours», a estimé la forma‐trice, Estelle Edzo, ingé‐nieur de techniquesindustrielles et auditeurqualité Iso 9001 au cabi‐net IT Service.En effet, le compte à re‐bours a commencé pourla société GPM, qui doitaccueillir les 20 et 21 oc‐tobre 2015, les auditeursqualité pour une évalua‐tion et, éventuellement,un maintien de sa certi!i‐cation qualité. Pour rap‐pel, certi!iée Iso 9001 en
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2013, la GPM doit impé‐rativement gommerquelques non‐conformi‐tés mineures.Le directeur général deGPM, Oswald SéverinMayounou, a donc jugéutile de mettre en placeune formation de hautniveau à cause de cesnon‐conformités déce‐lées lors des différentsaudits externes et in‐ternes. Cette formation aeu pour objectif principalde sortir la société GPMde ce cercle, de manièreà maintenir la certi!ica‐

tion Iso 9001, au termede l'évaluation attendue.Les pilotes de processusde la GPM ont passé enrevue les principes dusystème de managementde la qualité, la revue dedirection, l'identi!icationdes corrections et ac‐tions correctrices. EtMme Edzo de rassurer : «
il n'y a pas de problème
de fond. Il faut juste ap-
porter des actions d'amé-
lioration, mettre en
œuvre ces actions, et sur-
tout collecter et rassem-
bler les preuves des

actions correctives mises
en œuvre.» Et, sous formede directive aux piloteset copilotes, le directeurgénéral a conclu : « Je
vous demande de tout
mettre en œuvre a!in de
nous garantir un meilleur
audit de suivi. Vous com-
prendrez qu'en cette !in
d'année 2015, notre at-
tention sera focalisée sur
le maintien de notre cer-
ti!icat. Le groupe Portek
Mitsui y attache du prix.
Je ne doute pas un seul
instant que nous y par-
viendrons.»

Les pilotes et copilotes des processus qualité de GPM en formation.
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Le staff de la direction générale de GPM.

Ph
ot

o 
: I

.  
M

'B
.


